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Entreprise Salvaïa : 
une création au sommet !
Après avoir appris la couverture-zinguerie auprès d’experts pendant douze ans en 

France, le rêve de Jean-Michel voit le jour : il crée « Entreprise Salvaïa, c’est plus 

fort que toit ! ». Il ne laisse rien au hasard dans son projet de création d’entreprise qu’il mûrit six 

mois, réalisant que sa réussite repose sur le partage du savoir faire et du savoir transmettre…

Le rêve de Jean-Michel ? Faire 
le même métier que son père, 
compagnon de France. « Je 
suis tombé très jeune amoureux 
du métier : le mercredi, j’accom-
pagnais mon père sur les toits 
au lieu d’aller jouer au foot avec 
mes camarades ». Lors de son 
CAP de couvreur zingueur 
qu’il choisit pour se former en 
classe de 5ème, il a le privilège 
de faire ses premiers pas sur 
les hauteurs de la cathédrale 
de Dijon auprès d’un compa-
gnon émérite, un spécialiste 
des Monuments Historiques 
qui lui enseigne les principes 
du métier dans le plus grand 
respect des règles de l’art. 

Il complète ainsi les notions 
de l’éthique du métier incul-
qué par son père. Puis, basé à 

Grenoble, il sillonne la région 
Rhône-Alpes pour découvrir 
des méthodes de travail radi-
calement différentes, utilisant 
des matériaux destinés aux 
couvertures modernes des 
écoles, des gymnases, et des 
bâtiments industriels, notam-
ment du zinc. Fort de ses ex-
périences professionnelles qui 
lui forgent sa ligne de condui-
te, il crée l’entreprise à  trente-
quatre ans. « Lancer l’activité 
a été facile : j’ai obtenu 40 % de 
réponses positives dès mon pre-
mier mailing en proposant mes 
services aux charpentiers et à 
mes confrères ». Il recrute rapi-
dement Christophe en qui il a 
confiance pour l’avoir formé 
dans une entreprise précéden-
te. Sa femme, à qui il a trans-
mis le virus, le rejoint pour la 

partie administrative : chaque 
balade est pour nous l’occa-
sion de lever la tête en l’air !

La réputation de l’entreprise 
se communique : les voitures 
de l’entreprise, dont un modè-
le Smart, signés au logo et aux 
couleurs de l’entreprise véhi-
culent son image et ses pres-
tations. Si on l’appelle pour le 
dépannage, Jean-Michel pré-
fère réaliser des chantiers en 
joint de bout. « Mon métier est 
très créatif : sur place, nous des-
sinons les plans de nos ouvrages 
et créons tout nous-mêmes, avec 
les matériaux ». Protégé par les 
pantalons largeot, un outilla-
ge simple suffit : sacoche à 
pointes, marteau, une paire de 
gants pour poser de la tuile et 
du lattage, des cisailles pour 
façonner les gouttières, une 
scie et un fer à souder pour le 
bois et les métaux. 

Jean-Michel est très attentif à 
son compagnon, un « lapin » 
de quinze ans à qui il ensei-
gne les ficelles du métier. Car 
cet homme du toit, homme 
du vide parfois, harnaché à 
des hauteurs impressionnan-
tes, s’attache à lui expliquer 
les techniques de travail sous 
la pluie, dans le froid comme 
au soleil. « Je lui apprends l’or-
ganisation du chantier, à veiller 
à sa propreté et à sa sécurité : la 
mise hors d’eau d’un bâtiment 

constitue la première condition 
de sa conservation ». Il lui re-
commande la prudence ; les 
dangers liés au travail en hau-
teur conduisent à respecter 
des règles de sécurité strictes. 
Il regrette que les candidats 
au métier soient rares : « si les 
conditions de travail à l’extérieur 
sont parfois difficiles, ce n’est pas 
un métier dangereux ! ». Cet 
ancien champion de France 
de moto qui a participé au 
Bol d’or et aux Vingt-Quatre 
Heures du Mans sait maîtriser 
les risques, mais lance t-il, « Je 
joue pour gagner ! ». C’est sans 
doute pour cette raison que ses 
fournisseurs, ses clients et ses 
partenaires le suivent dans sa 
nouvelle aventure du Cham-
pionnat d’Europe de vélo de 
marathon de descente…  � n
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